La méthode Petö d’éducation conductive
Introduction au film « je veux le faire tout seul »
L’éducation conductive est un système éducatif développé dans les années 40 en Hongrie. C’est le docteur Andréas Petö qui a imaginé cette approche destinée aux enfants infirmes moteurs cérébraux et fondé l’Institut d’Education Conductive à Budapest. Cette  méthode s’adapte à la personne polyhandicapée.

 « Petö considère le dysfonctionnement moteur comme un problème cognitif d’apprentissage ». Son postulat est que l’éducation peut permettre à l’enfant de mener une vie orthofonctionnelle. La principale finalité de l’éducation conductive est l’autonomie fonctionnelle de la personne éduquée ; elle vise tous les axes du développement : cognitif, affectif, scolaire, moteur. L’éducation conductive permet à l’enfant de mobiliser par un travail d’apprentissage guidé, ses ressources neuro-motrices, cognitives et sensorielles et ainsi d’apprendre à trouver des stratégies lui permettant de résoudre les problèmes auxquels il est confronté dans la vie quotidienne. L’enfant étant considéré dans son entièreté, le processus éducatif est donc conçu comme un processus intégré. L’apprentissage est continu, sur toute la journée et il est guidé par une seule personne, le conducteur.

Le conducteur est à la base de l’éducation conductive. Il s’agit d’un professionnel formé à l’institut Petö et qui a acquis de solides connaissances dans différents domaines, notamment en neurologie, logopédie, ainsi qu’au niveau des méthodes d’apprentissage. Le conducteur est le seul professionnel présent en éducation conductive. En créant cette profession, le but de Petö était d’avoir une unité d’approche, afin d’apporter une plus grande cohérence à l’enfant infirme moteur cérébral..

Les apprentissages et la rééducation motrice s’intègrent dans la vie de tous les jours. Les enfants apprennent des gestes de base qui leur permettront de résoudre les problèmes de la vie quotidienne. L’éducation conductive crée les conditions d’environnement permettant à l’individu de trouver à tout moment la démarche adéquate pour agir, communiquer et accroître sa capacité d’autonomie. Toutes les activités se font en groupe dans le but de motiver l’enfant, mais chaque individu résout le problème à sa façon au sein du groupe. La verbalisation est un outil important utilisé par le conducteur. Petö s’est fondé sur le principe

d’autorégulation développé par Luria. Le conducteur précède toujours les mouvements de l’enfant d’une intention verbale, « la verbalisation de l’intention du mouvement provoquera l’autorégulation ». La verbalisation agit donc comme facilitation, puisqu’elle permet à l’enfant d’anticiper et d’organiser son mouvement, d’abord en parlant à haute voix, puis en développant un langage intérieur. Le groupe est également considéré comme une facilitation, l’enfant pouvant profiter de voir ou copier ses pairs. Du matériel spécialisé peut être utilisé, tel que des tables d’exercices à lattes, des tabourets à lattes et des échelles. Ce matériel permet une installation stable pour l’apprentissage, des changements de position, l’acquisition ou le maintien postural, une correction de déformations secondaires à la lésion cérébrale et la marche. Cependant la motricité n’est pas prise en compte séparément, elle est considérée dans ses interférences avec l’éducation quotidienne ; les divers aspects thérapeutiques sont donc intégrés dans l’apprentissage de tous les jours. L’enfant doit participer activement, le mouvement volontaire étant préféré au mouvement réflexe.

Les partisans de l’éducation conductive ne nient pas les ressemblances de leur approche avec d’autres méthodes en vigueur, mais s’en démarquent néanmoins : « Les éléments de l’éducation conductive peuvent être semblables aux éléments de quelques méthodes connues, comme ceux des thérapies analytiques et globales. Tous les éléments peuvent être trouvés chez nous, mais le fondement de tout le programme est pédagogique ». Le fait qu’un seul thérapeute gravite autour de l’enfant est vu, par plusieurs auteurs, comme un aspect positif de l’éducation conductive, favorisant le contact avec l’enfant, agissant ainsi sur sa motivation et facilitant sa propre compréhension de l’environnement.
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